
L'ENSEIGNEMENT PRIMAIRE

et qui, partout, nous semble avoir été bien
légèrement traitée. La plupart du temps,
ces endroits spéciaux sont d'immondes clo-
aques ouverts dans l'épaisseur d'un imutir, où
le patient respire une atmosphère asphy-
xiante. Rares sont les maisons où les règles
de l'hygiène la plus indinilée sont stricte-
ment observées. C'est pénible à 'dire, mais
celle de nos fonctions qii importe le plus à
notre bien-être, à notre santé, est singulière-
ment enrayée par la négligence et la con-
damnable incurie de nos architectes et de
notre propriétaire. Nous ce cesserons de
réclamer pour nos lieux d'aisances de l'air,
de la lumière, de l'eau, beaucoup d'eau
et le pupyrus très souple, autant que p>os-
sible non imprimé.

(A suivre)

UNE GERBE DE PENSÉES

Nul ne peut attenter à l'intégrité d'autrii
que par la perte de la sienne.

Celui qui iédit en secret ressemble au
serpent qui mord sans faire de bruit.
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Une injure pardonnée est à l'offensé un
titre de supériorité sur l'offenseur.

C'est le méilte de ceux qui louent, qui
fait le prix des louanges. Il y a des repro-
ches qui louent et des louanges qui médi-
sent.
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Le critique consciencieux a d'abord à se
critiquer lui-même: ce qu'on ne c)mprend
pas, on n'a pas le droit de le juger.

Une des principales causes de la médi-
sance, c'est l'envie; cause honteuse qu'on
n'ose pas avouer, mais qui se remarque par
la manière d'agir.

A DROITE ET A GAUCHE

Une chaleur excessive pour la saison sé-
vit dans le Noru-uuest, notamment au Da-
kota et au Minnesota. Le thermomètre
c'est élevé jusqu'à 92 degrés Farhenheit au-
dessus de zéro. Les habitants de la région
craignent que cette chaleur excessive ne
soit suivie de quelque dangereux cyclone
comme celui qui a dévasté le Minnesota en
1886.

La mort réceaZe du prince Napoléon nous
rappelle un incident qui marqua, il y a une
trente d'années, son voyage au Canada.

La Société Saint-Jean-Baptiste, à cette
époque, avait dema:.dé à l'empereur une sta-
tue pour couronner le monument élevé sur
le chinî Ste-Foye, à la niéinoire des bra-
ves de 1760.

Un mois après, en juin 1862, le prince
Napoléon venait à Québec et s'engageait gé-
nércusement à donner lui-même cette statue.

C'est la Bellone qu'on peut voir aujour-
d'hui surmontant la couronne commémora-
tive ; elle est en bronze et ne coûta pas
moins de 15,000 francs.
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